
 

 

Opinions sur la préservation de la 
montagne 

%  des répondants 
en accord 

C’est important de garder des  
richesses naturelles pour les générations 
futures.  

96 % 

Je veux aider à protéger les espèces en 
danger de disparition et la biodiversité. 

94 % 

On peut faire des activités (loisirs, coupe de 
bois, production de sirop) sur une terre tout 
en la préservant. 

96 % 

Des propriétaires préfèrent travailler seuls sur leur lot, alors que 
d’autres apprécient certaines activités en groupe.  

Les deux sont possibles! Source : Maîtrise réalisée en 2009 à l’Université de Sherbrooke. 
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Un sondage d’opinion révèle des intérêts divers avec des valeurs en commun 

Cet été, plus de 50 propriétaires de lots 
sur la montagne ont participé à un 
sondage d’opinion. Dans le cadre d'une 
étude pour l'Université de Sherbrooke, 
ils se sont prononcés sur leurs activités, 
la valeur qu'ils accordent à la montagne 
et leurs impressions sur la conservation 
volontaire. 45% des propriétaires 
sondés avaient une terre à Saint-
Damase, 40% à Rougemont et 15% à 
St-Jean-Baptiste. On voit dans les 
tableaux ci-dessous le grand intérêt 
pour préserver la montagne tout en 
poursuivant différentes activités. Force 
est de constater une volonté partagée 
par les propriétaires de prendre soin de 
cette riche diversité naturelle au 
bénéfice des prochaines générations. 

Et alors, que faut-il faire? Est-ce une 
question de pratiques, de zonage, 
d’ententes, de transmission des 

Quoi de neuf sur la montagne? 
Hiver 2009 

connaissances aux héritiers? Qui 
devrait s’en occuper : les propriétaires 
individuels, une association de 
propriétaires ou une combinaison des 
deux? Qu’est-ce que la conservation 
volontaire exactement? 

Tous sont invités à la soirée 
associative pour connaître les 
opinions des autres propriétaires plus 
en profondeur et communiquer leurs 
idées! Le rassemblement aura lieu le 
vendredi 19 février à 19h au Bistro 
St-Michel (175, rue Josée Rte 112 à 
Rougemont). Vin et grignotines seront 
servis, gracieuseté de l’Association! 
RSVP : 450-779-2725 

Il existe des risques de dégradation de la 
montagne (loisirs, mauvaises pratiques 
forestières, dézonage). 

70 % 

J’ai l’intention de remettre ma terre entre les 
mains de mes enfants. 

77 % 

Je ne veux pas imposer des choses à mes 
voisins. 

89 % 

Opinions sur la préservation de la 
montagne 

% des 
répondants en 

accord 

Je pense que la conservation volontaire est 
une bonne idée. 

90 % 

Soirée associative : 19 février à 19h au  
Bistro St-Michel. Vin et grignotines gratuits 

pour membres et non-membres. 
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Une nouvelle coordonnatrice prend en charge les activités et la gestion de l’Association : Audrey 
Rondeau! Résidente de Ste-Madeleine, Audrey nous arrive de la MRC Vallée-du-Richelieu. 
Détentrice d’une maîtrise en environnement, elle a travaillé auparavant avec plusieurs 
agriculteurs, dont des pomiculteurs et acériculteurs ainsi que d’autres MRC et municipalités.  

Elle a hâte de mettre son énergie et ses expériences au profit des propriétaires et communautés 
autour de la montagne. Profitez de la soirée associative du 19 février pour la rencontrer! Voir les 
détails sur la page couverture. 

         Nouvelles de l’Association 

Nouvelle coordonnatrice : Audrey Rondeau 

On le savait un peu, mais personne ne 
l’avait encore dit aussi clairement : la 
combinaison de l’expérience des 
propriétaires avec leurs boisés et des 
connaissances de l’Association avec 
les inventaires et divers experts est 
assurément la meilleure façon 
d’assurer l’avenir de la montagne! 
C’est Sylvain Choquette qui a mis les 
mots sur cette vision qui exprime bien 
ce que vise l’Association. 

Plusieurs occasions dans la dernière 
année nous ont permis de recentrer 
nos activités afin de répondre aux 
besoins terrain des propriétaires 
et d’élargir le nombre de 
personnes avec qui nous 
pouvons travailler. Alors faites 
appel à nous! 

L’écho : une montagne d’information 

         Vos observations 
Jean Beauregard, propriétaire d’un 
lot boisé à St-Damase, nous a raconté 
récemment l’observation d’un 
écureuil volant à la fin de janvier 2008. 
Très difficiles à voir, ces animaux 
nocturnes (comme on le voit sur la 
photo) arrivent à planer longtemps. M. 
Beauregard en a vu un en plein vol et 

peut même nommer un témoin : il 
bûchait avec son voisin René Hébert! La 
présence de ce petit rongeur est positive 
puisque cette espèce à un statut 
préoccupant au Québec dû à la perte des 
boisés.  

 

 

 
 
 

Serge Morier, propriétaire et membre 
de l'Association,  a observé des perdrix 
grises à St-Damase, juste devant chez lui! 
Une observation de nidification dans la 
région avait eu lieu en 1976 selon l’Étude 
des populations d'oiseaux du Québec, 
mais aucune autre observation ne nous 

avait été rapportée depuis ce temps! 
 
Lorsque vous observez un animal ou 
une plante intéressante, appelez-
nous! Votre connaissance du bois 
peut servir à tous! 

Deux perdrix grises observées à St-Damase et 
photographiées par Serge Morier 

L’expérience des propriétaires et les connaissances de l’Association : la  combinaison gagnante 

Un écureuil volant ou polatouche 

© Big Stock Photos.com 

Visitez notre  
nouveau site web!  

Fiches d’infos, vidéos et 
plusieurs ressources 

www.montrougemont.org 
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difficultés. Puisque la pruche n’est pas 
compétitive, il faut appliquer les bons 
aménagements pour maintenir le 
peuplement. M. Forcier a donc reçu des 
conseils précis pour favoriser la 
régénération en pruche et pour 
sélectionner des tiges d’avenir. 

En septembre 2009, Jean Forcier a reçu 
la visite d’un technicien forestier sur sa 
terre à St-Damase. L’objectif était 
d’identifier les tiges à récolter pour des 
fins de sciage. La récolte dans une 
prucheraie enclavée n’est pas sans 

Nouveau service pour les propriétaires! 
 

Vous vous êtes déjà demandé : 

• Comment poursuivre les travaux post-
verglas? 

• Quels arbres choisir pour la prochaine 
coupe? 

• Comment garder ou attirer la faune? 

• Quelle est cette plante ou cet arbre? 

• Comment contrôler les framboisiers?  
 
Nous offrons à tous les propriétaires membres de l’Association 
une visite terrain gratuite avec un expert forestier, 
faunique ou biologique qui pourra répondre à vos questions.  

Appui forestier : disponible pour tous 

Les frais d’adhésion annuels de 25$ vous 
donnent droit à : 

• Une visite terrain gratuite avec un expert 
forestier, faunique ou biologique 
• Ressources pratiques et conseils  
en foresterie et acériculture sur mesure 
• Réductions sur frais pour travaux, ateliers et 
plans d’aménagement 
• Représentation et concertation sur les 
intérêts communs (ex. chemins, loisirs) 

• Fiches d’information et activités sociales 
 

Remplissez le formulaire d’adhésion ci-joint ou 
sur notre site web au :  

 

http://www.montrougemont.org/ 
vous/formulaire-membership.html 

Ateliers : aménagement forêt-faune et mise en marché du bois 

Visite terrain sur mesure pour l’exploitation d’une prucheraie 

formateur, Michel Martin, est technicien 
forestier et cumule 20 ans d’expérience 
en conseils auprès de propriétaires 
privés de boisés. Il a présenté les 
techniques et pratiques essentielles 
pour obtenir la valeur maximale lors de 
la vente de son bois.  

Vous vous posez des questions sur un 
sujet en particulier? Vous n’êtes 
sûrement pas le seul! Faites-nous en 
part et nous organiserons un atelier 
en conséquence! 

Deux ateliers ont été offerts cet 
automne à St-Damase. Sylvain 
Choquette nous a gracieusement 
donné accès pour l’atelier sur 
l’aménagement forêt-faune en terres 
privées, apprécié par les 12 
propriétaires participants. L’atelier a 
permis d’apporter plusieurs réponses 
sur l’aménagement pour maintenir un 
capital forestier viable. La formation sur 
la mise en marché du bois en 
Montérégie a été offerte à St-Damase 
au bénéfice de 17 propriétaires. Le 

© NAQ 

L’atelier forêt-faune de cet automne 

© AMR 

Intéressé à être un site 
modèle? Nous proposons 

conseils forestiers et 
aménagements fauniques 

gratuits à deux sites pour tenir 
des visites de propriétaires en 

2010 et 2011 (selon le 
financement!). Contactez-nous! 

© AMR 

Une véritable visite en forêt 
Par un site web extraordinaire de la compagnie scandinave de produits forestiers 
UPM. À voir!   http://w3.upm-kymmene.com/upm/forestlife/index.html 



 

 

d’identifier le secteur où 
la colonie se trouve. « Les 
petits panneaux que nous 
avons installés me 
permettent de savoir où 
sont les fougères quand je 
fais mes travaux dans 
l’érablière », nous raconte 
M. Beauregard. 

De son côté, René Richard, aussi 
propriétaire à St-Damase, a su en 2004 
que son boisé abritait ces fougères. 

Suite aux travaux du 
verglas, M. Richard s’est 
retrouvé avec beaucoup 
de framboisiers. Il a donc 
collaboré pour planter des 
arbres d’avenir. Restaurer 
le couvert aidera la santé 
et la productivité de son 
boisé et de la phégoptère. 

En 2008, on a découvert 

Beaucoup de gens sauteront rapidement 
à la conclusion : si on me parle de plantes 
rares, c’est que je ne pourrai plus faire 
mes travaux forestiers! Mais ne concluons 
pas si vite… car la réalité est autre. 
Prenons l’exemple d’une fougère, la 
phégoptère à hexagones. 

Trois propriétaires au mont Rougemont 
ont appris la présence de cette plante 
très rare il y a quelques années et ont 
chacun décidé ce qu’ils voulaient faire de 
cette information. Cette plante dont les 
origines remontent à l’âge 
des dinosaures ne survit 
aujourd’hui que dans six 
endroits au Québec, dont 
au mont Rougemont. 

Alain Beauregard, de St-
Damase, était curieux de 
connaître cette espèce et a 
fait une visite terrain avec 
Stéphanie Côté afin 

que le boisé de Claude 
Robert abritait la plus 
importante colonie de 
phégoptère du mont 
Rougemont.  Après 
c o n s i d é r a t i o n  d e 
plusieurs options, M. 
Robert a décidé 
d’identifier clairement 
cette zone sensible par 

l’installation d’une clôture, qui prévient 
aussi le piétinement par ceux qui ne 
sont pas au courant. « Ça fait partie de 
ma vision d’ensemble : dans certaines 
zones je coupe du bois, dans d’autres je 
ferai du sirop, dans d’autres des sentiers 
de marche et dans d’autres je préserve la 
biodiversité. » 

On voit qu’il y a plusieurs façons de 
s’occuper de la montagne tout en 
profitant de ses richesses. Pour plus 
d’information, visitez notre site : 
www.montrougemont.org.   

         Têtes d’affiche 

Alain Beauregard a été reconnu 
pour ses actions pour préserver la 

phégoptère à hexagones. 

L’écho : une montagne d’information 

Lors du sondage d’opinion, plusieurs 
propriétaires ont mentionné combien la 
faune en dit sur la santé de leur boisé. 
Voici des nouveautés sur 
la faune qui habite 
probablement chez 
vous ! 

Cet été, une équipe de 
l’Université McGill a 
réalisé des inventaires de 
petits mammifères chez 
deux propriétaires du 
mont Rougemont. Six espèces 
communes ont été répertoriées, dont la 
musaraigne à queue courte. Avec un 
peu de chance, vous pourriez 
l’apercevoir sous une bûche ou un tas 

de feuilles! Ses cousines s’abritent aussi 
sous les débris ligneux ou encore 

dans des chicots ou des 
crevasses. Bien facile de les 
abriter dans votre boisé!  

Pour la première fois, Nature-
Action Québec a effectué cet 
été un inventaire de chauves-
souris au mont Rougemont 
grâce à la collaboration de 
plusieurs propriétaires. Nos 
biologistes et des bénévoles 

ont parcouru durant la nuit certains 
secteurs de la montagne afin de 
détecter ces étranges mammifères 
volants. Cinq espèces ont été  
répertoriées, dont trois rares : la chauve-

souris argentée, la chauve-souris 
cendrée et la chauve-souris rousse.  

Ces petits mammifères utilisent 
plusieurs gîtes dont les crevasses, les 
grottes et les vieux bâtiments. Ils sont 
bien utiles au contrôle des insectes. Ils 
peuvent consommer jusqu’à leur poids 
en insectes chaque soir! Leur présence 
est extrêmement bénéfique.  

La musaraigne à queue courte 

Trois propriétaires exploitent leur boisé en tenant compte d’une fougère très rare  

La faune qui se trouve chez vous : au sol et au vol 

La chauve-
souris argentée 

© AMR 

La fameuse phégoptère à 
hexagones : les 2 premiers 

segments s’orientent vers le bas 
et l’avant. 

© John Oliver 

         Entre les branches 
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Y-a-t-il un médecin dans la forêt? 
aussi d’autres bobos que la 
consommation de plantes bénéfiques 
peut soigner. Les étourneaux se 
protègent contre les parasites en 
capturant des fourmis qu’ils frottent 
contre leur corps, car l’acide formique de 
la fourmi tue les microbes. Le porc-épic 
se protège fort bien contre les autres 
animaux par ses piquants, mais il ne peut 
pas s’en servir pour chasser les puces, les 

tiques et les acariens qui s’installent sur 
sa peau. Alors il fabrique une mousse en 
mastiquant des feuilles de menthe qu’il 
étale sur sa peau. Il y a aussi le ménage 
pour éviter les maladies. Les fourmis ont 
un dépotoir où elles transportent leurs 
ordures. Elles se débarrassent ainsi des 
cadavres de fourmis mortes dès qu’elles 
sentent mauvais.  

Dans la forêt, que font les oiseaux, les 
chevreuils, les chenilles quand ils sont 
malades? Leurs plumes et leurs 
fourrures sont infestées de parasites, de 
poux et de puces qui transportent des 
maladies. Où est leur médecin ou la 
pharmacie pour les traiter? On 
s’imagine qu’ils sont condamnés à 
souffrir ou que la nature les guérit.  

Il n’y a pas de médecin dans la forêt, 
mais les animaux apprennent à se 
soigner, car ils ont une pharmacie 
naturelle à leur disposition. Ils 
pratiquent, pour prendre un terme chic, 
l’automédication. Dans la pharmacie de 
la nature, les plantes sont les 
médicaments naturels les plus 
importants. Les oiseaux font leur nid en 
y ajoutant des feuilles fraîches choisies 
spécialement pour chasser les parasites. 
Les chenilles se défendent contre les 
mouches parasites en consommant une 
plante vénéneuse, la ciguë, pour 
éloigner les mouches affamées.  Il y a 

Les exemples d’automédication des 
animaux sont nombreux. Mais il y a un 
mystère. Comment les animaux savent-
ils quelle plante choisir ou éviter? Ces 
pratiques médicinales se sont sans 
doute développées au cours de milliers 
d’années, alors que les animaux 
découvraient petit à petit les bons 
remèdes. Les animaux sont aussi 
attentifs. On a constaté que les 
étourneaux observent leurs confrères 
manger et évitent les fruits qui semblent 
les rendre malades. Il y a une leçon 
précieuse dans ces pratiques 
d’automédication pour les gens qui 
veulent assurer la santé des animaux. Il 
faut préserver une grande diversité de 
plantes et d’arbres dans nos boisés pour 
leur offrir une pharmacie naturelle. Une 
forêt trop « propre » ou avec une faible 
variété de plantes risque de ne pas 
permettre aux animaux de se soigner. 

Kees Vanderheyden 
Directeur  
Centre de la nature du mont St-Hilaire 

d’un ensemble, la Réserve naturelle du 
mont Rougemont. Selon nous, les 
propriétaires sont les premiers acteurs de 
préservation de la montagne pour le plus 
grand bienfait de tous. » 

Au-delà de cette action, Joop se 
démarque en s’investissant « sans 
réserve » dans l’Association du mont 
Rougemont. Il fait bénéficier la montagne 
de ses nombreuses qualités comme 
membre du C.A. et espère que d'autres 
personnes voudront prêter main forte à 
titre d'administrateurs. L’équipe souhaite 
lui rendre un hommage spécial pour sa 
générosité hors pair!  

est officiel depuis octobre 2009. M. 
Gieling explique : « On a choisi de faire 
reconnaître notre propriété pour garder 
l’aspect naturel et être partie prenante 

Joop Gieling et Johanne Beauchamp 
habitent sur le rang des Trente à St-Jean-
Baptiste, ce qui leur donne une vue 
imprenable sur la montagne. Johanne 
nous raconte : « C’est incroyable de 
pouvoir observer les quatre saisons et la vie 
de la montagne tous les jours. » Ils aiment 
se promener en famille sur les sentiers à 
travers la prucheraie à chêne rouge et 
l’érablière à sucre qui s’y trouvent.  

Désirant demeurer propriétaires et 
assurer la préservation de leur terre pour 
les prochaines générations, Joop et 
Johanne ont décidé de faire reconnaître 
leur lot comme réserve naturelle, ce qui 

         Tête-à-tête 
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La réserve naturelle Gieling : pour nous, nos enfants, nos petits-enfants... 

Une forêt trop propre risque de ne pas 
permettre aux animaux de se soigner. 

         Faune et flore de la montagne 

Joop Gieling et Johanne Beauchamp ont fait 
reconnaître leur terre comme réserve naturelle.  
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         À votre agenda 

L’Association du mont Rougemont est 
un organisme à but non lucratif qui 
rassemble principalement des propriétaires, 
ainsi que des citoyens des municipalités 
environnantes et des usagers ayant à cœur 
la montagne. L’Association regroupe une 
centaine de membres qui partagent deux 
principaux intérêts : profiter de la montagne 
et contribuer à sa préservation au bénéfice 
des générations à venir.  

C.P. 747 
St-Jean-Baptiste (Québec) 
J0L 2B0 

Merci au Pacte rural des MRC Rouville, 
Vallée-du-Richelieu et Les Maskoutains 
ainsi qu’Emploi-Québec, Desjardins, la 
Co-op St-Damase,  la ferme CMJI, la 
Cidrerie Michel Jodoin, la ferme 
McArthur et l’Érablière Malouin. 

450-779-2725 
info@montrougemont.org 
www.montrougemont.org 

De mai à octobre, quatre patrouilleurs 
ont assuré une surveillance des sentiers 
du flanc sud-ouest de la montagne 
pendant 170 heures. Près de 500 
usagers ont ainsi été sensibilisés au 
respect de la propriété privée et à la 
richesse du milieu, tel que demandé par 
la grande majorité des propriétaires du 
secteur. Merci à Tristan, Benoît, Mélissa 
et Tommy qui se sont investis pour 
restaurer 24 sites par des travaux de 
canalisation d’eau et de contrôle 
d’érosion. L’installation de structures 
solides et sécuritaires dans un sentier 
ouvert au public (à la Cidrerie Michel 
Jodoin) a aussi eu lieu. Encore cette 
année, la collaboration de 5 
propriétaires et 10 bénévoles a 
garanti la réussite de ces travaux! 

 

2009 : une saison remplie d’action! 
Deux propriétaires ont permis à des 
visiteurs de faire des randonnées 
guidées au cours de l’automne dernier. 
Avec la collaboration de la Société 
d’histoire des Quatre-Lieux, 10 visites 
ont été faites sur le thème de 
l’important patrimoine de la montagne 
dans la région. Une participation aux 
évènements locaux a été assurée 
encore cette année pour informer les 
résidants de la richesse du mont 
Rougemont et de son importance dans 
notre paysage. 

Finalement, les classes de 5e et 6e année 
de l’école de Saint-Damase ont reçu la 
visite d’une naturaliste de MESANGE 
pour ensuite participer à une journée 
scolaire d’aménagement animé par 
Joëlle Benoit de l’Association.  

L’assemblée générale 2010 aura lieu le samedi 24 
avril à l’érablière Malouin qui nous a si bien accueillie 
l’année dernière (voir la photo des 58 participants ci-
contre)! Cette année, l’assemblée aura lieu en fin 
d’après-midi afin de pouvoir terminer en beauté avec 
le souper de cabane à sucre! Vous recevrez la 
confirmation officielle en mars, mais notez-le déjà 
dans vos calendriers! 

Des élèves de St-Damase découvrent la 
diversité d’arbres indigènes à la montagne. 
Merci à Chrystiane Collette pour l’accès 
encadré à son boisé! 

Les 58 participants de l’assemblée annuelle 2009 : une belle gang! 
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En partenariat avec : 


